
Islam  :  il  est  temps
d’écouter Gérard Collomb !

Les Français veulent vivre en paix : c’est la raison pour
laquelle ils ne veulent plus d’islam sur leur sol. Ils savent
d’instinct  que  deux  cultures  antinomiques  ne  sauraient
cohabiter sans affrontements. Gérard Collomb, ancien ministre
de l’Intérieur, l’a dit clairement le jour de son départ :
pour l’instant, « on vit côte à côte ; je crains que demain on
ne vive face à face ».

Or, ce « face à face » ne semble inquiéter ni les médias, ni
les magistrats, ni les experts, ni les politiques… alors que
les rapports de police et de gendarmerie sont alarmants à ce
sujet.

Les banlieues des grandes villes ont beau montrer ce qu’est
devenue la France en leur sein, on continue de tolérer le
voile,  la  burqa,  le  burkini,  le  halal,  la  polygamie,  les
prêches  salafistes,  l’appel  au  meurtre  des  juifs  et  des
chrétiens,  l’enseignement  de  la  charia,  l’islamisation  de
l’école, en un mot tout ce qu’un esprit laïque et républicain
refuse sans hésiter.
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Mais qu’un tel esprit affirme publiquement ce refus, et le
voilà aussitôt accusé de « racisme » et de « fascisme » – ce
qui, soit dit en passant, montre l’inculture de l’accusateur,
l’islam n’étant pas une « race », et le « fascisme vert »
étant précisément l’islam !

Il reste que les instances supérieures continuent d’œuvrer à
l’islamisation de la France, tant elles sont enfermées dans
une tolérance à sens unique, ce qui les conduit à multiplier
les mosquées et à changer le règlement intérieur des piscines
pour que les musulmanes puissent s’y baigner conformément à
leur religion, c’est-à-dire sans côtoyer d’hommes !

Et dire qu’on appelle cela une « politique de progrès » !

Mais il est vrai que le feu aussi « progresse » : on peut
donc, en toute logique, s’attendre au pire !
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